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RESUMΙ 
 
Toute politique, dans une certaine mesure, a des effets differents selon les régions, 
généralement difficiles à quantifier. Compte tenu de l’ampleur, du point de vue 
budgetaire, de la politique agricole commune (PAC), la question des ses effets sur les 
régions se pose en premier lieu. Bien qu’en principe, les effets régionaux de cette 
politique ne dépendent pas uniquement des moyens financiers mis en oeuvre, ce sont 
ceux-ci qui sont les plus aisement et les plus surement identifiables.  
Le prèsent article a pour objectif d’identifier la façon dont les différentes régions 
grecques ont été touchées, au plan de la production agricole, par le nouveau contexte 
de la PAC auquel se sont appellées à fonctionner depuis 1981. 
 
ABSTRACT 
 
Each policy, in some measure, has differant effects accordingly the region, in general 
difficult to quantifie. Concidering the size of budget of the CAP, the question of 
regional effects come out first. Although the regional effects of this policy are not 
depended only by financial measures, those effects are identifided easier and more 
certain. 
The aim of the present paper is to identify the way by which greek regions was 
affected, at the level of final agricultural production, by the new context of the CAP.  
 
     
Malgré la forte diminution du taux d' emploi dans le secteur agricole qui fut observιe 
dans les annιes soixante et soixante dix et qui a continue, avec toutefois des rythmes 
ralentis, dans les annιes 1980, la Grθce aujourd’hui reste un pays dépendant de 
l'agriculture en matiθre d'emploi (20-21% du total des actifs du pays {Pezaros, 
1994}). En outre, il existent des fortes inégalités rιgionales concernant le nombre et la 
superficie des exploitations agricoles, leur morcellement, leur taille, l'utilisation 
d'engrais chimiques et des machines agricoles, l'emploi agricole et enfin, le revenu 
agricole {Samathrakis, 1989}). La politique agricole mise en oeuvre n'a pas pu ou n'a 
pas voulu remedier à toutes ces disparitιs.  
Depuis 1981 l'agriculture grecque fonctionne dans un nouveau cadre institutionnel, 
celui de la PAC qui entraine plusieurs effets. Ses effets rιgionaux peuvent être etudiés 
selon plusieurs approches. L'une d'elles consiste à prospecter les répercussions de la 
politique européenne des prix sur les évolutions rιgionales des diffιrentes productions 
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agricoles. Comme il est très difficile de distinguer cet effet spécifique {Communautés 
Europιennes-Commission, 1981} nous allons tout d’abord nous contenter de la 
description de ces ιvolutions rιgionales afin d' arriver à definir un decoupage 
schιmatique de la Grèce en zones de production et ses changements. En suite, nous 
procéderons à une appréciation, par l'intermédiaire des indices, des avantages 
rιgionaux que la politique en question procure aux diffιrentes rιgions grecques, afin de 
pouvoir établir une hierarchie des productions plus ou moins soutenues par elle, donc, 
implicitement un classement des rιgions "aidιes". 
L' agriculture grecque et par conséquent plus ou moins ses rιgions, ιtant fortement 
spécialisιe en produits mιditerranιens et végétaux, {Maraveyas N., 1989}, il importe 
de se demander, dans un premier temps, quelle a ιtι l'ιvolution rιgionale de cette 
spιcialisation et dans un deuxième, quel est le degré de soutien de ces productions 
rιgionales. 
    
1. LES ΙVOLUTIONS DE SPΙCIALISATION DES RΙGIONS ET DE 
CONCENTRATION DES PRODUCTIONS AGRICOLES 
       
Il est vrai que des changements de spιcialisation nationale ou rιgionale ont lieu dans 
chaque pays au fil des annιes. Ces changements sont imputables, en grande partie, aux 
spécificités du pays ou des rιgions. Pourtant, il semble que la politique européenne 
des prix et des marches a aussi une certaine influence sur ces changements.    
Puisque son effet est difficile à distinguer, dans ce qui suit, nous nous efforcerons, en 
prenant en considération le cas précis des rιgions grecques, de décéler les ιvolutions 
de concentration et de spιcialisation1 de 1980 à 1990, en vue de spécifier les zones de 
spιcialisation que nous allons ensuite confronter aux zones ou rιgions aidιes par le 
F.E.O.G.A.- Garantie.  
La pιriode étudiιe porte sur l’annιe 1980, moment de l'adhésion de la Grèce à la CEE, 
et 1990, dernière annιe pour laquelle nous avons pu trouver des donnιes rιgionales 
concernant la production agricole finale par produit. Etant donnι que la production est 
assujettie aux aléas mιtιorologiques, nos calculs sont fait en se basant sur des 
moyennes des annιes 1980-1981 et 1989-1990. 
L’unité ιtudiιe est la rιgion rιgroupιe.  En tant que telle nous rιtιnons le rιgroupement 
des 13 rιgions administratives en 4 seulement::  

• Nord (Macédoine Est, Centrale et Ouest et Thrace),  
• Centre (Théssalie et Grèce Continentale),  
• Sud-Ouest (Epire, Iles Ionieenes, Grèce de l’Ouest et Pιloponnèse),  
• Iles (Iles de l’Egιe du Nord et du Sud et Crθte),  

afin d’éliminer les ιcarts et pouvoir mieux saisir les résultats (cf. Carte de Grθce).                                      
 
1.1. ΙVOLUTIONS NATIONAUX  
 
L'ιvolution rιgionale des diffιrentes productions agricoles ιtant en rapport avec celle 
de la production agricole finale du pays entier, nous allons nous intéresser tout d' 
abord à l'ιvolution de cette derniθre. 
                                                           
1 La spécialisation régionale est apprehendée par la part de chaque produit dans la production 
agricole totale régionale. Tandis que la concentration des productions est apprehendée par les parts 
régionales de chaque produit dans la production agricole finale nationale. 
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La Grθce est caracterisιe par une forte dominance des productions vιgιtales, laquelle a 
diminuιe au cours de la pιriode 1980-1990, en passant de 70,1% de la valeur de la 
production agricole à 66,5% (cf. tableau no 1). Cette ιvolution est due aux differents 
taux de croissance annuelles. En effet, si la production agricole finale s’est accrue de 
16,91% par an, la production animale a cru de 18,24% par an, tandis que la 
production vιgιtale ne s’accroissait que de 16,3%.  
Un autre caracteristique est celui du trθs élevé degrι de méditerranéité de la 
production2, qui s’accuntue durant cette pιriode. En effet, la production 
méditerranιenne représente en 1990 55,7% de la production agricole finale, tandis 
qu’elle ne reprιsentait que 48,8% en 1980 (cf. tableau no 1).      
 
1.2. ΙVOLUTIONS RΙGIONAUX. ANALYSE PAR PRODUCTION 
 
La diminution de la dominance des productions vιgιtales dιjΰ mentionnιe est aussi 
observιe et au niveau rιgional. Dans toutes les rιgions cette dominance relative s'est 
abaissιe (cf. tableau no 1). 
Bien ιvidemment la structure de la production agricole varie selon les rιgions. Le 
poids relatif des productions vιgιtales était de plus de 75,9% de la production finale 
dans les Iles à 65,9% dans le Centre. Il est remarquable de noter le relatif déplacement 
de la structure de la production agricole en faveur de la production animale. En effet, 
à la fin de la pιriode on est en prθsence d’une tendance à la relative spιcialisation en 
productions animales des toutes les rιgions. 
En ce qui concerne le degrι de mιditerranιitι celui-ci varie de 45% à 57% selon la 
rιgion et il est aussi accentuι dans toutes les rιgions. 
Une fois les ιvolutions généraux de spιcialisation des rιgions grecques rιlevιes, il 
importe de les prιciser à partir de l’analyse de chaque production. Il est à noter que 
seules les productions les plus importantes seront abordιes.  
 
1.2.1. La production cιrιaliθre 
 
Cette production qui ne contribuait que pour une part relativement faible (14,6%) (cf. 
tableau no 1) à la PAF grecque en 1980, ne contribue que pour 9,9% en 1990.      
La plupart de cette production (57,9%) ιtait concentrιe dans les rιgions du Nord et elle 
continue de l'κtre tout en s’accuentuant. Donc, on remarque que la zone de production 
céréalière se situe vers le Nord de la Grθce (cf. tableau no 2).  
Quant à la spιcialisation, les rιgions du Nord et du Centre semblent κtre les plus 
spιcialisιes, bien que cette spιcialisation ait diminuι fortement au cours de la période 
en question. 
 

                                                           
2 Les produits pris en compte sont : le blé dur, le mais, le riz, le tabac, le coton, le vin, l' huile d'olive, 
les fruits et légumes et la viande ovine et caprine. Ce classement a été fait sur le critére simple, selon 
lequel les produits méditerranéens sont ceux qui proviennent majoritairement des pays méditerranéens, 
c'est-à-dire des pays qui ont un contact géographique significatif avec la Méditerranée. D'après J.M. 
BOISSON (1986) un autre classement serait possible, considérant comme produits méditerranéens: l' 
huile d'olive, le tabac, les fruits et légumes et le vin de table. Nous avons préféré le classement le plus 
large puisque la valeur tant absolue que relative des produits supplémentaires est importante en ce qui 
concerne la Grèce. 
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1.2.2. La production d' huile d' olive 
 
La production est concentrιe pour plus de 80% dans les rιgions du Sud-Ouest et des 
Iles (cf. tableau no 2) et cette concentration s' accentue dans le temps.  
Cette forte concentration rιgionale s'accompagne d'une forte spιcialisation des ces 
mêmes rιgions pour cette production. Ces rιgions, à l’exception des Iles, se 
spécialisent davantage dans cette production3 (cf. tableau no 1).                                                    
 
1.2.3. La production de coton 
 
Cette production est localisιe dans les regions du Centre (Thessalie notamment) (cf. 
tableau no 2) où se concentre plus de 76% de la production nationale de coton. Mais 
on observe une tendance à l'extension, plus ou moins accentuιe, de cette production 
vers les rιgions du Nord (Macιdoine Orientale-Thrace). 
La rιgion la plus spιcialisιe dans cette production est également celle du Centre (cf. 
tableau no 1). 
 
1.2.4. La production fruitiθre 
 
La production de fruits est essentiellement concentrιe dans les rιgions du Sud-Ouest et 
du Nord, celles-ci contribuant pour plus de 75% à la production grecque de fruits (cf. 
tableau no 2). Durant la pιriode ιtudiιe, on remarque une accentuation de la 
concentration de cette production en faveur des rιgions du Nord et au détriment des 
celles du Sud-Ouest. Les autres rιgions n'améliorent pas leur contribution à la 
production fruitière grecque. 
Les rιgions du Nord et du Sud-Ouest sont les plus fortement spιcialisιes dans la 
production de fruits (cf. tableau no 1). La tendance à la spιcialisation en matière de 
fruits différe d' une rιgion à l' autre. Celle-ci s'est accrue dans le Nord, par contre dans 
les autres rιgions elle a restιe stable ou elle a peu regressιe4.  
 
1.2.5. La production légumière 
 
Les rιgions du Nord et du Sud-Ouest sont celles où la production de légumes est 
concentrιe pour plus des deux tiers (cf. tableau no 2), suivies par le Centre. Il est à 
noter que bien que la plupart des rιgions voient leur part diminuer durant cette 
pιriode, toutefois le Centre augmente essentiellement sa part dans la production 
lιgumiθre nationale.               
Presque toutes les rιgions sont spιcialisιes dans la production de lιgumes qui va de 8% 
à 18% de la production agricole finale rιgionale (cf. tableau no 1). Au cours de la 
pιriode ιtudiιe, toutes les autres rιgions connaissent une accentuation de leur 
spιcialisation plus ou moins importante. 
  
1.2.6. La production de vin 

                                                           
3 Il faut être attentif dans l' interprétation des données relatives à la production d' huile d' olive puisque 
celle-ci est très assujettie aux conditions climatiques. 
4 La production fruitière étant un secteur caracterisé par de fortes fluctuations annueles, il faut être 
prudent dans l' interprétation des données relatives à cette production. 
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Prθs de trois quarts de la production de vin sont diffusés sur les rιgions du Centre et 
du Sud-Ouest et cette concentration demeure quasi stable (cf. tableau no 2).                                      
Quant à la spιcialisation, elle ne soit pas importante et elle régresse dans presque 
toutes les rιgions, à l’exception des Iles (cf. tableau no 1). 
 
1.2.7. La production de tabac 
  
Cette production est localisιe dans les rιgions du Nord pour sa majeure partie et dans 
le Sud-Ouest pour une moindre partie. Durant la pιriode 1980-1990 cette 
concentration a tendance à se diminuer dans le Nord (Thrace) et s’accentuer dans le 
Centre et le Sud-Ouest (cf. tableau no 2). Par consιquent on est en présence d’une 
tendance au dιplacement de la production vers d’autres rιgions.                      
Par ailleurs, sur la pιriode ιtudiιe on remarque un dιplacement de la spιcialisation vers 
les rιgions du Centre, rιgions non traditionellement spιcialisιes dans cette production. 
Cependant le Nord demeure la rιgion la plus spιcialisιe (cf. tableau no 1).                         
 
1.2.8. La production de lait 
   
Cette production ιtait et est principalement concentrιe dans trois rιgions: Nord, Centre 
et Sud-Ouest qui contribuent à 90% à la production national de lait. Quant à 
l'ιvolution de la concentration, on remarque un léger dιplacement de la localisation de 
cette production vers la Grθce du Sud-Ouest durant la pιriode 1980-1990 (cf. tableau 
no 2). 
La spιcialisation des rιgions n’est pas forte et elle s'accentue dans toutes les rιgions 
(cf. tableau no 1). 
 
1.2.9. La production de viande 
 
Durant la pιriode ιtudiιe il a ιtait constatιe une petite extention de la production de 
viande vers le Centre (cf. tableau no 2). 
Les rιgions qui ont accrue leur spιcialisation à la production de viande sont tant des 
rιgions traditioneIlement productrices de viande (Grθce Centrale) que des rιgions 
productrices en grande partie des produits vιgιtaux (Iles) (cf. tableau no 1). 
 
1.2.9.1. La production de viande bovine 
  
Cette production se concentre en particulier dans les rιgions du Nord et du Centre de 
la Grθce. La part relative du Nord s'accroit au cours de la pιriode 1980-1990, au profit 
des rιgions de Macιdoine Occidentale et Centrale et au dιtriment de la Macédoine 
Orientale-Thrace. En revanche, il se produit une rιgression de la part relative du 
Centre (cf. tableau no 2). 
En outre, en Grθce la production de viande bovine se concentre la où se localise la 
production cιrιaliθre5, à l' inverse de ce qui se passe dans le reste de la Communautι 

                                                           
5 Il s' agit de systèmes de production se fondant sur la complémentarité qui ne semblent pas pouvoir se 
généraliser. 



 6

où la production cιrιaliθre et la production bovine s'excluent reciproquement pour une 
large part. 
La spιcialisation n’est pas forte, les rιgions les plus spιcialisιes dans cette production 
sont: celles du Nord: la Macιdoine Orientale-Thrace et la Macιdoine Occidentale-
Centrale, mais leur spιcialisation rιgresse de plus en plus. Par contre, les Iles de 
l’Egιe, à l’exception de la Crθte, se spιcialisent davantage (cf. tableau no 1). 
 
1.2.9.2. La production ovine et caprine 
  
Cette production est concentrιe pour plus de 70% à deux rιgions de la Grθce 
Continentale: Sud-Ouest et Centre. La tendance de la concentration est à la dispersion 
à plusieurs rιgions (cf. tableau no 2). 
Bien qu' un processus de despιcialisation ait ιtι constaté dans toutes les rιgions du 
pays durant la pιriode 1980-1990 ce sont les Iles qui prιsentent une accentuation de 
leur spιcialisation dans cette production animale (cf. tableau no 1). 
  
1.2.10. Les productions animales intensives: porc, oeufs, volailles 
  
Les productions complιmentaires d'oeufs et de volailles sont concentrιes dans la 
Grθce Centrale, dans le Sud-Ouest, tandis que la production de viande porcine est 
plus diffusιe et caracterise les deux rιgions prιcιdement mentionnιes plus le Nord (cf. 
tableau no 2). Au cours de la pιriode considerιe un processus de dιveloppement des 
systθmes de production de porc a eu lieu en faveur des rιgions du Centre.  
Ce mκme processus de dιveloppement concernant la production de volailles et 
d’oeufs s'observe principalement dans le Nord du pays et deuxiθmement dans les Iles. 
Les rιgions les plus spιcialisιes en viande porcine, en volailles et en oeufs sont celles 
du Centre. Les changements de spιcialisation sont minimes. Les rιgions les plus 
spιcialisιes en volailles et en oeufs ont connu une lιgère régression de leur 
spιcialisation dans cette production en faveur du Nord. Enfin une trθs lιgθre 
accentuation de leur spιcialisation en viande porcine ont connue seulement les rιgions 
du Centre.                                        
 
En conclusion, de l'analyse prιcιdente on est en mesure de dιcιler les tendances 
gιnιrales de spιcialisation des rιgions et de concentration des productions.  
Au niveau national on a constaté des tendances de concentration concernant la 
structure de la production. En particulier, il existe une tendance à l’extention de la 
production vιgιtale vers plusieurs rιgions. Tandis que pour la production animale la 
tendance est à la plus forte concentration de celle-ci. 
En ce qui concerne les tendances de la concentration des productions dans les rιgions 
celles-ci sont les suivantes: 
 

• Les cιrιales se concentrent dans la Grθce du Nord, 
• Le tabac à la Grθce Centrale et du Sud-Ouest, 
• Le coton à la Grθce du Nord, 
• Les betteraves sucrières à la Grθce Centrale, 
• Les fruits à la Grθce du Nord, 
• Les lιgumes à la Grθce Centrale, 
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• Le vin aux Iles et à la Grθce du Nord, 
• L’huile d’olive à la Grθce du Sud-Ouest, 
• La viande à la Grθce Centrale, 
• Le lait à la Grθce du Sud-Ouest, 
• Les oeufs à la Grθce du Nord et aux Iles. 
 

En général, il ressort que toutes les rιgions sont spιcialisιes en produits vιgιtaux pour 
la plus grande partie, mais la tendance est à la baisse en faveur des produits 
mιditerranιens et animaux. En particulier, les rιgions qu’au début de la pιriode 1980-
1990 avaient une forte orientation vιgιtale (en dessus du chiffre national), ont 
maintainu celle-ci malgrι la baisse du degrι  de spιcialisation. 
En ce qui concerne les productions animales et mιditerranιennes, elles ont tendance a 
s'accroitre dans toutes les rιgions. 
L’analyse de l'ιvolution des spιcialisations rιgionales des productions agricoles de 
1980 à 1990 met en evidence un dιcoupage schématique de la Grθce en rιgions de 
spιcialisation. En particulier, les rιgions du:  

 
• Nord se déspιcialisent en cιrιales et viande, au dιtriment des fruits, 
• Centre se déspιcialisent en cιrιales, au profit de la viande et du coton, 
• Sud-Ouest se spιcialisent en lιgumes, au dιtriment de la viande et des 

fruits, 
• Iles se déspιcialisent en huile d’olive, au profit des lιgumes et de la 

viande.  
       

Une fois ce dιcoupage des rιgions fait, nous allons à prθsent tenter de calculer le 
soutien apporté par la politique européenne des prix et des marches à la production 
agricole des rιgions prιcisιes, et cela afin de nous permettre de decouvrir si ce soutien 
apportι a eu une influence importante sur les tendances decelιes.           
 
 
2. LES INDICATEURS FINANCIERS F.E.O.G.A.-GARANTIE 
RΙGIONALISΙS EN FONCTION DES PRODUCTIONS AGRICOLES 
RΙGIONALES GRECQUES. 
 
La PAC est mise en oeuvre au moyen d'O.C.M. constituιes par produit et dont les 
dépenses sont financιes par le F.E.O.G.A. Garantie. Ces dιpenses couvrent differents 
types d' interventions telles que: l' intervention au niveau de la production, de la 
commercialisation et de l' exportation (restitutions). Ces dιpenses ne se traduisent pas, 
pour la plupart d' entre elles, par une aide versιe directement aux producteurs, mais 
par un financement des mesures mises en oeuvre par les diffιrentes O.C.M. Ces 
mesures qui visent au maintien d' un certain niveau de prix bénéficient cependant 
indirectement aux productions rιgionales proportionnellement à leur volume, et 
conduisent au concept de soutien du F.E.O.G.A.-Garantie. Selon un raisonnement 
inverse on peut considιrer que les dιpenses du F.E.O.G.A.-Garantie consacrιes à une 
production donnιe prennent leur origine dans les rιgions où cette production est 
représentιe {Communautés Europιennes-Commission, 1981A}. 
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Donc, il peut sembler intéressant de complιter la précédente approche d'ιvolution des 
concentrations et spιcialisations par une évaluation du soutien communautaire aux 
productions rιgionales {Communautés Europιennes-Commission, 1984, 1985 et 
1987}.  
Celle-ci consiste à répartir les dιpenses du F.E.O.G.A.-Garantie par produit selon la 
structure de la production agricole des rιgions. Les dιpenses ainsi rιgionalisιes ne 
constituent pas les dιpenses rιellement effectuιes dans une rιgion, mais une projection 
au niveau rιgional des dιpenses imputables à la production agricole rιgionale. 
Autrement dit, cet indicateur, sans mesurer la part du F.E.O.G.A. effectivement versιe 
au profit d'une rιgion, rend compte du degrι de responsabilité des rιgions dans les 
dιpenses agricoles. Alors, cet indicateur est l'un des moyens d'apprecier les disparités 
rιgionales vis-a-vis du soutien apportι par la PAC.  
Son calcul repose sur le principe suivant,: pour chaque produit est calculιe la dépense 
unitaire du F.E.O.G.A.-Garantie, c'est-à-dire le rapport des dιpenses consacrιes à ce 
produit sur la production grecque de ce produit. Ensuite on calcule la dιpense 
rιgionale, à partir de la structure de la production finale rιgionale; à savoir pour 
chaque produit la dιpense grecque totale est multipliιe par la part de la production 
dιtenue par la rιgion considerιe pour ce produit.  
Le niveau des dιpenses du F.E.O.G.A.-Garantie allouιes aux rιgions est fonction de la 
dιpense unitaire consacrιe à chaque produit, de la spιcialisation des rιgions sur 
certains produits et de la productivité du secteur agricole d' une rιgion à l' autre. De 
ces trois facteurs, seul le premier ne varie pas d' une rιgion à l' autre. 
Nous avons fait le calcul des dιpenses du FEOGA-Garantie rιgionalisιes en faveur des 
rιgions grecques pour les annιes 1981 et 1990 afin de rιlever l’ιvolution de la 
rιpartition rιgionale de ces dιpenses6  (cf. tableaux no 3,4 et 5). 
Ensuite la dιpense rιgionale du F.E.O.G.A.-Garantie est rapportιe à l' U.T.A, à la 
SAU, à la VAB agricole et au P.I.B. de chaque rιgion grecque, afin que les rιsultats 
entre les rιgions soient comparables.  
Envisageons maintenant les valeurs rιgionales de chacun de ces indices (cf. tableaux 
no 6 et 7).  
En ce qui concerne le premier indice, celui-ci souligne l’opposition entre les rιgions 
où la productivitι moyenne de travail (VAB/UTA) est ιlevιe et celles où la mκme 
productivitι est faible. En effet, en 1981 il apparait que les rιgions du Nord et du 
Centre bιnιficient des valeurs les plus élevιes de cet indice (cf. tableau no 7). Pour les 
autres rιgions cet indice est en dessous de la moyenne nationale. 
Le tableau no 7 fait ressortir les ιvolutions rιgionales survenues de 1981 à 1990. 
L’opposition observιe entre les rιgions s’est attenuιe du fait notamment de la rιduction 
des disparitιs de la productivitι de travail ainsi que de la spιcialisation des rιgions en 
produits plus ou moins soutenus (cf. tableaux no 8 et 9).  
 
En particulier l' indice s'est accru: 
 

                                                           
6 Pour les calculs concernant l'année 1981 on a pris en compte la moyenne du budget F.E.O.G.A.-
Garantie de 1981 et 1982, regionalisée à partir des structures régionales de la production finale des 
mêmes années. Pour les autres parametres (UTA, SAU, VAB, PIB) il s' agit des données de l' année 
1981. Pour les calculs concernant l' année 1990 on a procedé de la même façon en prenant en compte 
la moyenne des années 1989 et 1990. 
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• dans les Iles notamment à cause de l' augmentation de la contribution à la 
production rιgionale de la viande,  

 
• dans les rιgions du Sud-Ouest qui dιveloppent la production de l’huile 

d’olive, des cιrιales, de tabac et de lait. 
 

A l' inverse, ce mκme indice a rιgressé dans les autres rιgions. En gιnιral la baisse de 
l'indice se confirme par la rιgression relative de la production de quelques produits 
bien soutenus. 

 
• dans les rιgions du Centre où malgrι la progression de la production de 

tabac, la dιcroissance de la production des cιrιales n’a pas pu toutefois 
compenser la relative diminution des dιpenses, 

 
• dans les rιgions du Nord où malgrι l’accentuation de leur production en 

cιrιales (blé, blι dur et mais) et en coton7, la diminution de la production de 
tabac, des betteraves sucriθres ainsi que de la viande a ιtι plus forte. 

 
Un autre undice des dιpenses du F.E.O.G.A. est celui rapportι à l' hectare8.  
Les rιgions qui mettent en oeuvre des systθmes de production les plus intensifs, 
orientιs vers les productions les plus soutenues bιnιficient des dιpenses les plus ιlevιes 
par hectare (cf. tableau no 7). C'est le cas des rιgions du Centre où l' intensification 
des productions, appreciιe par la VAB à l' hectare, est plus forte, comparιe à la 
moyenne nationale (cf. tableaux no 8 et 9).  
Quant aux autres rιgions, elles bιnιficient des valeurs de cet indice inferieures à celles 
nationales, bien entendu en raison aussi de leur faible VAB à l' hectare (cf. tableaux 
no 8 et 9), à l’exception des rιgions du Sud-Ouest.  
Il est evident que compte tenu des modifications dans la structure des dιpenses du 
F.E.O.G.A. et de l' ιvolution probable des systθmes de production rιgionales les 
valeurs rιgionales de l' indice ont changι. 
 
Un accroissement de l’indice est constaste: 
 

• dans les rιgions du Sud-Ouest du fait de l’augmentation de la production 
des cιrιales de tabac, de l’huile d’olive et du lait (systθme à forte productivitι 
à l’hectare), 

 
• dans les Iles du fait de la spιcialisation en viandes et lait. 

 
Une diminution de l’indice est survenue: 
 

• dans les rιgions du Centre qui se despιcialisent en cιrιales, au profit du 
tabac et des lιgumes, 

                                                           
7 Ceux-ci sont des produits qui occupent une part importante dans les dépenses que dans la PAF. 
8 Il faut être très prudent dans l' utilisation d' indicateurs contenant la SAU, puisque ce facteur de 
production a perdu toute signification dans certains cas (élevages hors-sol) ou souleve d' importants 
problèmes de définitions statistiques. 
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• dans les rιgions du Nord où malgrι la concentration de la majeure partie de 

la production nationale des cιrιales elle est insuffisante de compenser la 
diminution des dιpenses consecutive à la dιcroissance de la production de 
tabac et des betteraves sucriθres.  

 
Puisque par definition les dιpenses du F.E.O.G.A.-Garantie par actif agricole sont 
ιgales au produit des dιpenses par unitι de valeur ajoutιe et de la productivitι du 
travail, il apparait important de considιrer les dιpenses du F.E.O.G.A. rapportιes à la 
valeur ajoutιe du secteur agricole.  
Cet indice est lie à la spιcialisation rιgionale et à la dιpense unitaire du F.E.O.G.A. 
consacrιe aux divers produits. Les rιgions les plus soutenues par l’unité de valeur 
ajoutιe demeurent celles qui mettent en oeuvre des systèmes de production orientés 
vers des produits qui bιnιficient des dιpenses unitaires ιlevιes. Ainsi (cf. tableau no 7) 
la production soutenue des cιrιales, produite aux rιgions du Nord et contribuant pour 
une grande part à la PAF rιgionale, fait que l' indice pour cette rιgion prend des 
valeurs ιlevιes.  
Pour les rιgions du Centre ces dιpenses du F.E.O.G.A. sont aussi ιlevιes puisque les 
cιrιales, la viande et le coton constituent une bonne partie de leur valeur de la PAF. 
Les autres rιgions bιnιficient des dιpenses du F.E.O.G.A. moins ιlevιes que les 
prιcιdentes, étant donné qu' elles mettent en oeuvre des systθmes de production 
bénéficiant des dιpenses unitaires moins ιlevιes ou puisque leur productivitι du travail 
par rappport aux autres rιgions grecques est faible. 
Au vu du mκme tableau (no 7) force est de constater l' ιvolution rιgionale de cet 
indice marquιe notamment par le renforcement considerable du soutien des rιgions du 
Sud-Ouest. 
Enfin, l'apprιciation  budgetaire de l' impact de la PAC sur l' ιconomie d'une rιgion 
dιpend ιgalement de l'ιtιndue du secteur agricole dans la rιgion. En principe, l'impact 
de la PAC pour une rιgion est d' autant plus grand que le poids du secteur agricole est 
plus ιlevι. Pour tenir compte de ces aspect, les dιpenses du F.E.O.G.A. rιgionalisιes 
ont ιtι rapportιes a l'ensemble du P.I.B. des rιgions (cf. tableau no 7). L’ιvolution de 
cet indice est similaire à celle des autres. En particulier, dans les rιgions à ιlevι indice 
la tendence de celui-ci est à la baisse et inversement. Cette ιvolution montre la 
diminution des disparitιs de cet indice. 
 
L'analyse prιcιdente des indices rιgionaux des dιpenses du F.E.O.G.A.-Garantie a fait 
que pour tous les indices on distingue deux sortes de rιgions:  

• celles dont l’indice est supιrieur à la moyenne nationale, il s’agit des 
rιgions du Nord et du Centre qui semblent κtre les plus soutenues par la 
PAC,  

• et celles ou il est infιrieur en particulieur il s’agit des celles des Iles et du 
Sud-Ouest.  

Cet ιtat des choses est la consιquence des disparitιs rιgionales de la productivitι du 
travail en agriculture, ou des spιcialisations rιgionales en quelques produits et des 
diffιrences entre les rθglements de la politique des prix et des marches applicables aux 
differents produits. 
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Par ailliers la tandence observιe ιtait à la baisse des disparitιs des indices entre les 
rιgions, ce qui veut dire que les rιgions à elles-mκmes ont rιagit aux nouveaux 
challenges, afin d’en profiter le mieu par les interventions de la PAC. 
 
3.CONCLUSIONS 
 
L'analyse faite nous a amené à dégager quelques rιsultats qui nous paraissent trθs 
importants.  
D’une faηon gιnιrale, les productions animales ont augmenté plus vite que les 
productions vιgιtales et leur importance s’est ainsi accentuιe dans la production finale. 
Toutefois, la Grθce reste marquιe par les productions vιgιtales ainsi que 
mιditerranιennes. Cette mκme tendance est plus ou moins constatιe et pour l’ensemble 
des rιgions grecques. En effet, au cours de la pιriode considerιe, et malgrι sa durιe 
restreinte, nous avons pu constater une accentuation des spιcialisations rιgionales 
grecques surtout en ce qui conserne les produits vιgιtaux et mιditerranιens, tant dans 
les rιgions dιjà assez spιcialisιes dans ces productions que dans celles moins 
spιcialisιes. Nous avons pu aussi rιlever, mais dans une moindre mesure, une 
spιcialisation en produits animaux au sein des rιgions dιjΰ assez spιcialisιes dans ces 
produits.   
En considιrant que la mise en application d' O.C.M. diffιrentes selon le produit en 
Grθce, a jouι un certain role sur les ιvolutions rιgionales de la production degagιes par 
l'étude, nous avons tentι d'apprecier plus globalement les avantages potentiels 
rιsultant de la mise en oeuvre d' O.C.M. en ιlaborant une sorte d' indicateurs. Il s'agit 
de l' indicateur finacier F.E.O.G.A.-Garantie rιgionalisé et rapportι à l' U.T.A. Celui-
ci est en dessous de la moyenne nationale dans les rιgions spιcialisιes en produits 
moins soutenus et où la productivitι du travail en agriculture est faible. Le mκme 
indice est au dessus de la moyenne nationale dans les rιgions à productivitι du travail 
ιlevιe et spιcialisιes plus ou moins en produits plus fortement soutenus. 
Ces rιsultats illustrent l'inégale répartition rιgionale des mesures de soutien tant du 
point de vue budgetaire (les dιpenses F.E.O.G.A. par U.T.A.) que du point de vue 
ιconomique (les dιpenses F.E.O.G.A. rapportιes au P.I.B.). En ce qui concerne l' 
aspect ιconomique il faut souligner que le dιpenses de la section "Garantie" du 
F.E.O.G.A. sont affectιes indépendamment des problèmes spιcifiques des rιgions; d' 
une part, elles soutiennent les revenus et d'autre part, elles conservent les structures 
agricoles existantes. Cette conservation joue un role limitatif sur la promotion du 
dιveloppement, notamment dans les rιgions où le secteur agricole occupe une place 
significative et où en mκme temps il est peu productif, comme c' est le cas pour la 
plupart des rιgions grecques. Il est donc probable qu'une politique des prix et des 
marches avec une rιpartition plus ιquitable des mesures de soutien parmi tous les 
produits, en conjugaison à la promotion d'emplois durables dans le secteur non 
agricole stimulerait le dιveloppement économique des rιgions en retard. Il est à noter 
que la promotion d'emplois envisagιe devrait se faire de manière à faciliter les 
adaptations structurelles inιvitables et à permettre une progression de la productivitι 
du travail agricole dans les rιgions moins dιveloppιes sans crιer des productions 
excédentaires. 
 
REFERENCES BIBLIOGRAPHIQUES 



 12

 
Boisson Jean-Marie, 1986, Produits témperés, produits mιditerranιens et Politique 
Agricole Commune: une inégalité de traitement?, ECONOMIE MERIDIONALE, 136, 
55-70. 
Communautιs Europιennes-Commission, 1981, Ιtude des effets rιgionaux de la 
Politique Agricole Commune, Luxembourg:O.P.O.C.E., 178p. 
Communautés Europιennes-Commission, 1981A, Effet rιgionaux de la PAC 
(1976/77-1981)-Effets rιgionaux de l’ιlargissement dans le domaine agricole, 
SEDES, Paris, 116p. 
Communautιs Europιennes-Commission, 1983, La Grθce dans la Communautι-
Ιvaluations et propositions, COM (83), 134, final., 31p. 
Communautιs Europιennes-Commission, 1984, Les rιgions de l’Europe. Deuxième 
rapport périodique sur la situation et l’ιvolution socio-ιconomique des rιgions de la 
Communautι, Luxembourg:O.P.O.C.E., 280p. 
Communautιs Europιennes-Commission, 1985, Les effets rιgionaux de la PAC en 
Grθce, SEDES, Paris, 72p. 
Communautιs Europιennes-Commission, 1987, Les rιgions de la Communautι 
ιlargie. Troisième rapport périodique sur la situation socio-ιconomique des rιgions de 
la Communautι. Resumé et conclusions, Luxembourg:O.P.O.C.E., 300p. 
Communautιs Europιennes-Commission, 1987A, Situation et ιvolution de la 
Communautι élargie dans le domaine agricole. Les effets rιgionaux de la PAC en 
Espagne et au Portugal, Luxembourg:O.P.O.C.E., 55p. 
Maraveyas N., 1989, L’adhιsion de la Grθce à la Communautι Europιenne: 
Conséquences sur le secteur agricole, Fondation des Etudes Mιditerranιennes, 
Athènes, 494p, (en grec). 
Pezaros P., 1994, La situation de l’agriculture grecque et la politique agricole 
commune, IKONOMIKA CHRONIKA, 80, 41-46, (en grec). 
Samathrakis Vagis, 1989, L’ intιgration Europιenne de l’Agriculture grecque, 
Thèse de Doctorat, Montpellier, 452p. 
 
 
 
 


